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16 SEANCE DU 18 JANVIER 1945

en rotation doit legerement differer du temps t; mais savoir quel
est le temps veritable dans ce Systeme en rotation, c'est difficile

L »

Telle etait la maniere d'Eddington, qui savait defendre tres
vigoureusement (mais tres courtoisement) ses idees, lorsqu'il
estimait celles-ci bien fondees, mais qui ne faisait preuve
d'aucun entetement des qu'il apercevait ou qu'on lui signalait
la possibility d'une contradiction.

Cet homme remarquable a ete pour ses collegues de l'Union
astronomique internationale (et le redacteur de cette notice en

sait quelque chose) le plus aimable et le plus devoue des amis

ou correspondants.
Notre Societe de physique et d'histoire naturelle a perdu, en

la personne de sir A. S. Eddington, Tun de ses membres hono-
raires les plus eminents.

Georges Tiercy.

ALFRED-AMI BETANT
1875-1944

Elu membre ordinaire en 1920.

Alfred-Ami Betant naquit le 23 janvier 1875 ä Geneve.

Apres avoir obtenu sa maturite technique au College, en 1893,

il part pour Zurich. En 1897, ingenieur-mecanicien frais emoulu
de l'Ecole polytechnique federale, Betant quitte son pays et va
debuter ä Bar-le-Duc, ou la Societe francaise des moteurs Diesel

vient de l'engager comme ingenieur-constructeur. Trois ans

apres, ä l'Exposition universelle de 1900 ä Paris, il se voit
decerner par le Jury international, un diplöme avec medaille

d'argent pour l'ensemble des machines construites et exposees

par cette societe selon ses donnees.

II abandonne cependant peu apres l'industrie privee et
succede le 26 novembre 1901 ä Merle d'Aubigne ä la tete du

Service des eaux de notre ville en qualite de directeur. Ce

poste, qui vient d'etre cree, lui est confie par nos autorites

1 Espace, Temps et Gravitation, partie theorique, p. 19.
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municipales. Delaissant une carriere qui promettait beaucoup,
Betant lui prefere une fonction publique peu retribuee en

regard des responsabilites qu'elle comporte. En effet, ä part
l'elevation de l'eau potable et industrielle, le Service des eaux
de Geneve assume diverses täches de genie civil telles que la
captation de l'eau du lac, la regularisation du niveau de ce

dernier, la surveillance du regime du Rhöne, pour ne citer que
les plus importantes. A l'occasion, son directeur doit savoir
aussi se transformer en diplomate, pour discuter et negocier
des questions souvent dedicates avec tous les riverains du lac,
aussi bien suisses que frangais, sans oublier les divers usiniers
du Rhone en aval de Geneve. Pour etre complet ajoutons encore

que le Service des eaux est responsable de la qualite hygienique
du precieux liquide distribue par ses soins et qui, ä l'instar des

langues d'Esope, peut, selon les circonstances, engendrer le

meilleur comme le pire.
La decision de Betant a pu paraitre etrange au premier

abord, mais ceux qui 1'ont bien connu ont du saisir la raison

profonde de ce revirement. En effet, si le nouveau directeur
avait toutes les qualites du Genevois de vieille souche, en par-
ticulier la ponctualite et la minutie extremes, il en avait aussi

la peine ä s'exterioriser, alliee ä une timidite qui a du 1'empe-
cher bien souvent de faire valoir ses idees. Ces tendances

firent de lui un obstine, plutöt qu'un volontaire imposant ses

vues contre vents et maree. II avait beaucoup de suite dans les

idees mais peu de souplesse ä s'adapter ä des situations impre-
vues nees des circonstances contraires ou de la malice des

hommes. Quand un obstacle non technique se dressait devant

lui, il n'essayait pas de le surmonter ou de le renverser. II elevait

un peu la voix, comme pour se justifier de la retraite qui allait
suivre, puis, repliant ses papiers sans plus rien dire, remettait
la chose ä plus tard, attendant des annees s'il le fallait, que

l'opposition rencontree ait disparu, pour reprendre son projet
au point oü il l'avait laisse.

On peut done penser qu'en assumant cette nouvelle charge,
Betant pressentait que l'inertie administrative, loin de le

desservir, allait le placer dans d'excellentes conditions pour
faire acte de realisateur en negligeant, si 1'on peut dire, le

C. R. Soc. phys. Genfeve, vol. 62, 1945. 2
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facteur temps. Ce que l'industrie privee ne lui eüt pas permis,
il allait pouvoir le faire tranquillement, sans etre accapare par
la constante preparation de la lutte commerciale. Ce penchant
si fort ä vouloir accomplir une täche longuement mürie, sans

se laisser devier par des considerations d'opportunite, est tout
ä son honneur et fait bien ressortir la conscience qu'il apportait
ä son travail. Elle montre aussi que la-satisfaction de la creation
personnelle primait chez lui la recherche des honneurs et de la
popularity.

Un rapide coup d'oeil jete sur son oeuvre fera mieux saisir que
de longues phrases la valeur de ce travail. A peine installe dans

ses bureaux, situes alors ä l'angle du quai de la Poste et de la

rue de l'Arquebuse, Betant se fixe comme täche 1'amelioration
et la modernisation des installations du Service des eaux. Cela

ne va pas sans difficultes, car depuis pres de vingt ans, on

vit ä Geneve sur un capital technique, ä vrai dire considerable,
amasse par Theodore Turrettini principalement. La population
augmente sans cesse et les exploitations maraicheres excen-

triques s'etendent en consequence. La consommation d'eau va
croissant, au point que les installations sont ä peu pres au maximum

de leur rendement. Ce dernier est d'ailleurs magnifique
puisqu'en 1912, le Service des eaux de Geneve distribue annuelle-

ment 42.000.000 m3 d'eau, se placant ainsi entre ceux de Ham-

bourg (46.000.000 m3) et de Vienne (38.000.000 m3), laissant
assez loin derriere lui les principales villes suisses.

En vingt ans, de 1914 ä 1934, Betant installe un groupe
moto-pompe, immerge dans le lac et destine ä augmenter le

debit de la conduite d'amenee d'eau potable ä l'usine elevatoire
de la Coulouvreniere. II construit la station auxiliaire de pom-
page d'eau du lac ä la Pointe ä la Bise, puis celle, analogue, de

Versoix. Songeant ä l'existence possible d'eaux souterraines
dans le perimetre du canton, il fait appel ä notre eher et venere

collegue Joukowsky, dont le succes, en designant les points
de Soral et de Saconnex-d'Arve comme lieux favorables ä un

pompage, est encore present ä toutes les memoires. Cette mise

en valeur de la grande nappe phreatique genevoise acheve d'une

fa$on brillante la premiere partie du programme que Betant
s'est trace: obtenir un nouvel appoint d'eau pure et stabiliser
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les pressions sur toute l'etendue du reseau de distribution avec
le minimum de frais.

La seconde partie comporte la purification de 1'eau lacustre
distribute et en particulier 1'elimination du plancton qu'elle
contient. La necessite d'approfondir ces questions biologiques
le conduit ä s'occuper de sciences naturelles et plus specialement
du plancton lacustre. L'hydraulique et la thermique du lac
retiennent egalement son attention. II publie bientot le resultat
de ses travaux dans ces divers domaines. En 1918 paraissent
les Observations sur le plancton de l'eau du lac de Geneve faites

par le Service des eaux de Geneve pendant les annees 1914 ä 1917.

En 1918 et 1919: Essais de traitement du plancton par le sulfate
de cuivre. C'est ä cette epoque qu'il entre dans notre societe

en qualite de membre ordinaire, sur la recommandation de

John Briquet. En 1930 il fait paraitre dans nos Memoires son
travail capital sur les courants et temperatures du lac de

Geneve. Cet ouvrage forme le premier fascicule d'une serie

intitulee: Etudes sur la partie occidentale du lac de Geneve. Ces

recherches necessitent de longs mois de travail avec un personnel

entrainö et un bateau specialement amenage. Elles constituent

le premier travail d'ensemble systematique, qui ait ete

entrepris dans notre lac, pour decrire les courants sous-lacustres

et tenter de donner une explication rationnelle de leur genese
et de leur action. Betant exauce de la sorte, et de la fagon la plus
complete et la plus precise, le vceu que formulait des 1895 le

grand specialiste du Leman, F.-A. Forel.

Ayant ainsi reuni tous les materiaux necessaires, eclairci tous
les points obscurs qui le genaient dans sa marche en avant,
Betant va pouvoir une fois de plus construire, creer. II congoit
un vaste projet de modernisation du captage de l'eau du lac
combine avec une station de traitement de l'eau brute. Tout
parait aller pour le mieux, au point de vue technique, lorsqu'il
se heurte ä une opposition declaree et ä une grande incomprehension

des milieux officiels. Voyant qu'il ne peut ni convaincre,
ni lutter de front, il prefers se retirer et demissionne le Ier fevrier
1935, apres trente-trois ans et trois mois d'activite au service
de la collectivite genevoise.

II n'interrompt pas pour autant ses travaux personnels et
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publie en 1941, apres de longues et patientes recherches biblio-
graphiques, un tres interessant ouvrage intitule: Puits, fon-
taines et machines hydrauliques de Vancienne Geneve, dans lequel
il decrit les divers travaux entrepris par nos ancetres en vue de

fournir de l'eau potable ä la cite. II est probable qu'il eüt continue

ä travailler avec succes ä d'autres publications si les der-

nieres annees de son existence n'avaient ete assombries par des

diflicultes materielles qui contribuerent ä n'en pas douter ä

häter sa fin, survenue le jour de Päques 1944.

S'il fallait resumer cette carriere d'hydraulicien genevois,

on ne saurait sans doute mieux faire qu'en disant d'Alfred
Betant qu'il fut le digne continuateur des Abeille, Cordier et

Turrettini. II est parmi nos concitoyens des hommes dont la

renommee a depasse de loin nos frontieres, mais il en est peu
qui pourraient dire de leur labeur qu'il a contribue de la facon
la plus immediate ä l'amelioration des conditions de vie de

l'ensemble de la population genevoise. Betant n'aurait d'ailleurs

jamais tenu des propos de ce genre, car bien qu'ayant droit ä

toute la reconnaissance de ses concitoyens il est toujours reste,

a la Societe de physique comme ailleurs, dans l'ombre d'une
modestie qu'il pratiquait avec une Constance jamais en defaut.

J.-Ph. BUFFLE.

Seance du 1er fevrier 1945.

L6on-W. Collet. — La geologie du Birghorn (3242,6 rn)

(Massif de Gastern).

Le Birghorn est le sommet rocheux terminant au NE l'arete
s'etendant du Loetschenpass au Petersgrat.

Du point de vue geologique, le Birghorn est une « klippe » du

type Hockenhorn, decrit par Collet et Parejas en 1929 (Eglogae
geol. Helvet., 22, p. 61).

On voit, en eilet, au Birghorn:

A. Une serie normale basale, reposant sur la surface permienne
de decomposition du granite de Gastern. Elle comprend, de

bas en haut:
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